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1 Rois 3, 5, 7-12
Ps : 118
Rm 8, 28-30
Mt 13, 44-52 

« Le  Royaume  des  cieux  est  comparable. » Ces  nombreuses

paraboles  sur  le  Royaume  des  cieux  montrent  combien  il  est

difficile, mais nécessaire de le connaitre. Autrement le Seigneur ne

ferait pas tout ce long enseignement sur le Royaume, en se servant

de paraboles « dans la mesure où nous pouvons comprendre. »  Mc

4,  33.  Le  Royaume  est  simplement  un  mystère,  mais  il  faut  le

connaitre pour le chercher. Car comment chercher si on ne le connait

pas ? Celui qui le découvre, c’est à dire qui perçoit quelque chose de

ce mystère,  se rend rapidement  compte  qu’il  est  un Trésor.  C’est

pourquoi il vend tout pour l’acquérir. 

L’image du trésor ou de la pierre précieuse nous révèle d’emblée sa

valeur et son importance. Et l’idée de tout vendre pour l’acquérir,

montre  qu’il  dépasse  de  loin  tous  les  biens  et  trésors  que  nous

pouvons imaginer ou posséder sur la terre. St Paul dira « qu’il n’est

pas une affaire de nourriture ou de boisson, mais qu’il est justice

paix et joie dans l’Esprit Saint. »  Rm 14, 17.  Et Jésus dit ailleurs

que : « les fils du royaume sont comme des anges. » Mt 22, 30. Tout

ceci pour nous permettre de comprendre qu’il ne s’agit pas d’un lieu

physique, mais d’un état de vie.

Dans l’Evangile selon st Jean, Jésus dit :  « Dans la maison de mon

Père, il  y a de nombreuses demeures, je m’en vais vous préparer

une place, et quand je serai allé vous la préparer, je reviendrai vous

prendre et là où je suis, vous y serai aussi. » Jn 14, 1-2. Dans la

prière sacerdotale il demande à son Père :  « là où je suis, je veux

qu’eux aussi ils soient. » Jn 17, 24. Et nous savons bien où est Jésus

après sa résurrection et son ascension : à la droite du Père, au sein de

la Trinité : il dit dans le même Ev : « Je suis sorti du Père et je suis

venu dans le monde, maintenant, je quitte le monde et je retourne au

Père. » Jn 16, 28. Et encore : « je suis dans le Père et le Père est en

moi. » Jn 14, 10.

Donc Jésus veut nous amener là où il est, dans le sein du Père, au

sein de la Trinité.  En d’autres termes,  le Royaume de Dieu,  c’est

l’état de communion intime entre Dieu et l’homme. On sait que c’est

le péché qui a séparé l’homme de son Créateur. Le Christ est venu

pour réunir l’homme de son Créateur. Entrer dans le Royaume de

Dieu, c’est reprendre sa place en Dieu.  C’est participer étroitement à

l’Etre de Dieu. C’est la jouissance de la vie divine, de la Lumière

éternelle, de la gloire divine, de la paix et de la perfection divine.

Entré dans le Royaume de Dieu, c’est pénétrer dans l’Etre de Dieu,

vivre avec Lui et de Lui. « Dieu nous as fait pour lui. » St Augustin

Dieu est tout, il est la perfection totale. Rien ne manque à son être.

C’est pourquoi le posséder c’est tout posséder. Être donc avec Dieu,



c’est être dans la plénitude du bonheur. Alors que sur la terre, l’on

peut  tout  posséder,  on  aura  encore  soif  de  quelque  chose.  Nous

comprenons donc pourquoi celui qui découvre le Royaume des cieux

est prêt à tout vendre pour l’acquérir.  Tout vendre revient à dire :

tout donner pour le Royaume des cieux. En d’autres termes, toute

l’existence doit être tournée vers le Royaume, vers la recherche de

Dieu.  Et  si  quelque  chose  doit  nous  en  empêcher,  fût-elle  une

personne ou un bien, il faut pouvoir s’en détacher. Car c’est Dieu qui

donne de la valeur et de la consistance à notre être, à notre existence,

à  nos  actions  et  à  ce  que  nous  possédons.  Voilà  pourquoi  notre

existence ne peut avoir de sens et de valeur que si elle est tournée

vers Dieu. 

Il faut donc tout vendre pour acquérir  le Royaume de Dieu. Quoi

vendre ? St Augustin nous explique :  « Dieu nous a fait pour lui, »

dit -il. Dans son œuvre : ‘‘Cité de Dieu,’’ il distingue la cité de Dieu,

(le Royaume de Dieu et la citée terrestre. Il définit le Royaume de

Dieu comme  « l’amour  de  Dieu jusqu’au mépris  de tout. » Et  la

citée terrestre comme « l’amour de tout jusqu’au mépris de Dieu. »

En d’autres termes tout  ce qui nous empêche d’aimer Dieu et  de

nous  unir  à  Lui  doit  être  vendu :  Nos  relations,  mêmes  les

meilleures,  nos  biens,  mêmes  les  plus  honnêtement  acquis,  nos

activités  même  les  plus  saines  peuvent  nous  détourner  de  Dieu.

Quand un légiste demande à Jésus, que dois-je faire pour entrer dans

le Royaume, Jésus lui répond : « Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de

tout ton cœur, ton être et ton esprit,  avant d’ajouter, et tu aimeras

ton  prochain  comme toi-même. » Lc  10,  25.  Il  donnera  la  même

réponse  quand  on  lui  demandera  quel  est  le  plus  grand  des

commandements ?  Mt  22,  36-37.  L’amour  de  Dieu  est  donc

indispensable pour posséder le Royaume. Evidemment, on ne peut

pas aller chez Dieu si on ne l’aime pas. 

Jésus a dit aussi que : « tout ce que vous avez fait à l’un de ces petits

c’est à moi que vous l’avez fait. » Mt 25, 40. L’amour de l’homme

est aussi indispensable pour posséder le Royaume. C’est pourquoi

Jésus associe toujours les deux commandements. « Tu aimeras Dieu

et  tu  aimeras  ton prochain. » L’un et  l’autre,  et  non pas  l’on ou

l’autre.  D’ailleurs  celui  qui  aime véritablement  Dieu,  ne peut  pas

détester son prochain. Au jeune homme riche qui demandait ce qu’il

devait faire pour obtenir en héritage le royaume, Jésus répond : « Tu

connais  les commandements.  Lesquels ? Tu aimeras Dieu de tout

ton cœur…, et tu aimeras ton prochain comme toi-même. » Mt 19,

16-19. Tout vendre signifie chasser de notre vie la haine et le mépris

des autres. Ceux-là qui n’aimeront pas Dieu et le prochain, sont ces

méchants  qui  au  jour  du  jugement  seront  jetés  dehors.  Si  nous

l’avons compris, et surtout si nous le mettons en pratique alors nous

sommes disciples du Royaume qui tirons de neuf de l’ancien. 


